
— 3 —
(loutrlne do PE^'isp: el'jfi ôtô v Hihlcmerit b'Miic de Dieu rlan^ -«n liante

mission. D piiia le 1 août iiiilO, e le poursuit t'en iipo^tolat dans notre

payH, et les Filles de sainte AiigMe y occupent dan-< renseignement public

une place que la confiince des familles et les succès obtenus tendont à
élar;rir d'année en année. Au-^si, la Ucli '.>n et la Patrie ne peuvent que
se féliciter de voir l'éducation de leurs enfants confi*e à des institutrices

si dévouées, préparées à leur miseion par un long travail et par les sé-

rieuses épreuves du noviciat.

La grande question de notre époque c'est la question de renseignement
à tous les degrés, depuis l'enseignement supérieur jusqu'à l'en«eigiiement

populaire. C'est une question vitale, un int 'rét de premier ordre ; c'est

l'œuvre de chaque jou -, l'œuvre catholique par excellence. En efiet,

rien n'importe davantage au bonheur Jos familles et des peuples que la

formation du cœur, en même temps que la eu ture de l'intelligence. Où
règne l'éducation religi(u.-e, la paix légne avec l'urdrL' et la justice. La
bonne éducation est la base de la famille et de la société.

Et qui plus que les Filles de sainte Angèle ont contribué à faire du
Canaila un pays profondément re igii .x par i'éducalion si chrétienne

qu'elles ont donnée aux jeune-i personnes destinées à être ])'us tard char-

gées de la direction d'une famille? Qui a mieux rempli cette mission

humble et sublime à la fois que les vénérables Ursulines qui n'ont jamais
d'antre joie que d'instruire l'enfance, de l'aiinfr, de la diriger dans la voie

du devoir? En payant ce tribut de reconnaissance aux Ursulines, nous

ne faions que rendre témoignage à la vérité au nom de la Religion et de

la Patrie.

En fondant un nouveau monastère à Stanstead, ces vénérab'es reli-

gieuses n'ont il"autre amb.tion que de procurer à vo-> familles les précieux

avantages qu'elles procurent aux familles de Québec, de Trois-Rivières et

du lac St-Jean.

Cest comme vous le voyez, une œuvre de dévouement et de sacrifice,

œuvre dont le succès n'est po-sibie que moymnant le zèle que vous témoi-

gnerez pour l'éducation de vos enfants, et l'aide généreuse que vous lui

donnerez.

Du reste, M. F., en contribuant généreusement au succès de cette

sainte œuvre, vous travaillez pour vous-mêmes, puisque cette fondation

est faite pour l'éducation de vos enfants,

L'heureux événement de ce jour est donc un juste sujet de joie pour

votre paroisse et pour le premier pasteur du diocèse.

Un autre mol if d'espérance est que le nouveau Monastère est déd'é

au Sacré-Cœur de Jésub.


